
Conseil de quartier Saint-Germain l’Auxerrois 
(31/03/03) 

 
Notre association n’a pas pour l’instant de représentant dans le conseil du quartier Saint-
Germain l’Auxerrois, mais nous allons demander à pouvoir y siéger, et en attendant nous y 
avons délégué Catherine qui nous en a fait le compte rendu ci-dessous. 
 
 
La Direction de la voirie à présenté les plans d’aménagement du quartier ; je ne peux en faire 
le détail, mais je vous donnerai copie du plan. En bref : des arbres, un peu partout des trottoirs 
plus larges, orientation vers plus de place aux piétons, réduction de la pression automobile, 
réduction du stationnement…  Le Maire du 1er a exprimé le vœ u que dans le cadre de cette 
étude on remette en cause la voirie souterraine, qu’on fasse des efforts pour diminuer la place 
de la voiture, qu’on remette en cause les livraisons par les gros véhicules. 
 
LVMH a acquis il y a 3 ans la Samaritaine (100.000 m²) ; il s’agit d’une heureuse reprise : à 
la place, il pouvait y avoir des parkings, des bureaux…  (des logements, heu…  rien la-dessus ). 
C’est presque le nouveau ministère de la culture ; en effet on leur doit d’avoir rénové la 
beauté des bâtiments, sauvegardé le patrimoine, reconstruit la marquise…  C’est pas tout : 
sauvegarde des emplois, création d’une animation de quartier, aide à l’identité du quartier…  
Enfin, rien sur les autres opérations immobilières qui ont abouti à expulser les locataires de la 
rue de l’Arbre sec, rue Baillet, rue de Rivoli…  
 
Le bâtiment en rénovation va recevoir Sephora, KENZO, Zara ; le bâtiment 2 : magasin de 
femmes ; le bâtiment 3 : Etam ; le bâtiment 4 : magasin d’hommes. Un participant se dit très 
déçu, car il constate la disparition de tous les services de proximité : alimentation, 
bricolage… , et constate que c’est un magasin tourné vers une clientèle extérieure. Pour 
LVMH, pas du tout : le concept développé est celui du Bon Marché, qui est fréquenté même 
par ceux qui gagnent moins de 12.000 F par mois (ils ne sont pas encore à l’euro).Le Maire, 
en choeur avec les participants : « on veut un rayon alimentation, car sur un marché on ne 
trouve pas de lessive »,  etc. LVMH à pris note. 
 
Rue de l’Arbre sec, une rénovation progressive est prévue. Par précaution, les bâtiments ont 
été murés pour éviter les squatts. LVMH, très soucieux du bien-être des habitants, va 
organiser ses entrées pour que les clients n’envahissent pas nos trottoirs (notamment devant 
l’école, merci). LVHM s’oriente vers des livraisons en sous-sol dans le magasin central et 
l’acheminement des marchandises par les communications souterraines entre les magasins. 
Les entrepôts de la Place de l’Ecole devraient disparaître (chouette ! rue piétonne, bacs fleuris 
devant l’école ?). Je passe sur tous ceux qui ont profité de l’occasion pour parler de leur rue, 
des pigeons, des chiens, du bruit…  
 
Autre point chaud, les SDF : tout le monde en chœ ur a crié au scandale (pas de la misère) : 
« Mais que fait la police ? » J’ai profité de mon stage accéléré à l’Agora pour dire que si les 
SDF pouvaient aller boire un café, se reposer dans un endroit, s’ils ne craignaient pas le 
Jardin, ils ne seraient pas sous leurs fenêtres. Le Maire du 1er a dit que c’était la faute de 
l’Agora, qui se lave les mains de ce qui se passe en dehors de ses locaux ; j’ai dit que pas du 
tout, qu’il suffisait de leur donner les moyens d’assurer la surveillance dans la rue. Bref, là, je 
sentais comme des picotis venir, mais je suis restée zen. Scoop : le Maire est décidé à passer 
une convention avec l’association « Aux Captifs la libération » pour qu’ils prennent en charge 
les problèmes de la rue. Pourquoi pas avec l’Agora ? Comment ? Une enquête s’impose. 


